Burundi - ARIB.INFO Website

Le Burundi invité a réaliser une croissance de 10% par an pour vaincre la pauvretée

APA, 16-09-2014 Bujumbura (Burundi) - Le Burundi devra rA©aliser une croissance de 10% annuellement au cours de
la prochaine dA©cennie pour vaincre la pauvretA©, a indiquA© mardi la reprA©sentation de la Banque mondiale lors de la
prA©sentation A Bujumbura du premier rapport de suivi de la situation A©conomique du pays, pour |&€™Adition 2013. Selc
Directeur sectoriel pour I'Afrique des Grands Lacs A la Banque mondiale, M. Albert Zeufack, le Burundi sort d'une
pA@riode sombre de guerre et pour prA©tendre assurer sa croissance A©conomique, la premiA're condition est la
consolidation de la paix pour que le pays puisse A2tre une destination favorite des investissements.

Le Burundi doit A©galement tout faire pour A2tre le moins possible dA©pendant de I'aide extA©rieur, a-t-il dit. Plus de la
moitiA© du Budget de I'A%otat est constituA© d'aides extACrieures, a-t-il fait remarquer prA©cisant que ces aides tarissent de p
en plus car depuis 2010 elles constituaient 23,4% du PIB et ont chutA®© jusqu'en 2013 pour atteindre 17% du PIB. La
seule solution pour le Burundi est, selon M. Zeufack, "la mobilisation de ses propres ressources qui sont par ailleurs
nombreuses et la diversification et 'augmentation des produits exportables dans la sous rA©gion et dans le monde." Le
rA’le du rapport est qu'il a permis le suivi macro A©conomique et des indicateurs importants qui permettront au pays
d'avoir la capacitA© de rA©silience en cas des crise. Selon le reprA©sentant rA©sident de la Banque mondiale au Burundi, M.
Rachidi Radji, ce premier rapport intitulA© "De I'Aide au Commerce : I'IntA©gration rA©gionale comme moteur de croissance"
a fait le suivi de 'A©conomie burundaise de 2005 A 2013 et propose des solutions pour un avenir meilleur. Il vise par
ailleurs A stimuler un dA©bat constructif entre les diffAGrents acteurs notamment les autoritA©s publiques, la SociAGtAO civile,
monde acadA©mique, le secteur privA©, a€!sur les choix de politiques publiques pour accA©IAGrer la croissance A©conomiqu
rA©ussir la transition. Il a par ailleurs promis que ces rapports seront produits chaque annA©e. Le deuxiA 'me vice-
prA©sident de la RA©publique du Burundi, M. Gervais Rufyikiri, qui a prA©sidA© le lancement de ce rapport, a remerciA®© la
Banque mondiale pour I'A©laboration de ce rapport qui va permettre aux politiques de mieux apprA©hender les progrA’s
rA©alisA©s au cours de la dA©cennie A©coulA©e, les problA'mes A©conomiques rencontrA©s durant cette pA©riode et les sti
mettre en A“uvre A court, moyen et long terme. 1l indiquA© que le gouvernement prend bonne note des conclusions du
rapport et a demandA© A la Banque mondiale de continuer A soutenir le Burundi dans ses efforts pour booster son
Ao©conomie fragilisA©e par des chocs externes comme la volatilitA© des prix du pA®trole et la baisse de l'aide au
dA©veloppement. Pour M. Mamadou Ndione, A©conomiste pays principal de la Banque mondiale, la croissance
A©conomique du Burundi au cours des dix derniA res annA©es a AOtA© maitrisA©e mais elle est restA©e insuffisante. Elle a
oscillA©® entre 4% et 5%, ce qui manifeste une stabilitA© attribuable A une gestion macroA©conomique saine dans un
contexte de volatilitA©. L'inflation est rythmA®©e par les prix du pA©trole mais en baisse car elle a atteint 7.9% en 2013
aprA’s avoir dA©passA© 20% en mars 2012, a prA©cisA© M. Ndione. Elle reste cependant A©levA©e par rapport aux autres p
de la communautA© A©conomique de I'Afrique de I'Est (CEA).  Selon toujours I'A©conomiste, le Burundi accuse un dA®ficit
chronique de la balance des Comptes courants car son A©conomie est fortement dA©pendante des importations financA©es
en majoritA© par l'aide extACrieure. Les importations s'ACIA vent A environ 40% du PIB contre moins de 10% des
exportations de biens et services. ~Le rapport termine par une sAGrie de propositions de changement de prioritA©s. La
premlA re prioritA© AGtant de prendre I|ntA©grat|on rA©g|onaIe comme nouveau moteur de son A©conomie sans oublier
l'accA©IACration des diffAG@rentes actions dA©jA entamA®es dans le sens de la diversifications des produits exportables tout
comme leurs destinations, l'investissement privA©, le dA©veloppement du tourisme, la restructuration du secteur minier et
du secteur de la construction.
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